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Bref regard sur la place du riz dans la 
céréaliculture mondiale. 

� Le riz: second poste de la production céréalière mondiale. 
� Répartition de la production céréalière mondiale

riz 

Source: Cyclope, marchés mondiaux, éd 2010
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Bref regard sur la place du riz dans la 
céréaliculture mondiale
� Une production dominée par les pays asiatiques: 90 % de la  

production mondiale. 
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Bref regard sur la place du riz dans la 
céréaliculture mondiale
� Le marché international du riz: un marché résiduel d’environ 30 millions de 

tonnes par an, soit 7% de la production mondiale, contre 20% pour le blé 
et 30% pour le soja
� Dominé deux pays exportateurs 
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� Source: Cyclope, les marchés mondiaux, éd 2010  
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Bref regard sur la place du riz dans la 
céréaliculture mondiale

� Une multitude d’importateurs dominés par: 
� les Philippines, 

� le Nigeria et l’Afrique
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� Source: Cyclope, les marchés mondiaux, éd 2010
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Le riz en Afrique de l’Ouest 

� Quatrième céréale produite dans la région après le 
mil, le sorgho et le maïs: 

� Environ 5,5 millions d’hectares dont

� 2,4 millions d’hectares au Nigeria

� Guinée , environ 1million d’hectares

� Au Mali, I million d’hectares

� Côte d’Ivoire + de 500 mille hectares  



Le riz en Afrique de l’Ouest 



Le riz en Afrique de l’Ouest



Le riz en Afrique de l’Ouest 

� Evolution de la production du riz



Le riz en Afrique de l’Ouest 

� Une consommation en nette croissance

� Le riz représente 20% de la consommation totale des 
céréales, derrière le sorgho 25%, le maïs 23% et le mil 
23% , 

� Hors Nigeria, il représente 27% 

� Une demande qui croit à un rythme de 4,6 % contre 
une production qui croit au rythme de 3,2%



Le riz en Afrique de l’Ouest

� Des importations en nette croissance: 
� Le volume des importations est passé de 

� 0,4 millions en 1962 

� 1,9 millions de tonnes en 1990

� à 5,2 en 2009 � à 5,2 en 2009 

� Environ 7 millions de tonnes en 2011

� Des importations dominées par 
� Le Nigeria, entre 2 et 2,5 millions, 

� Le Sénégal, 800.000 à 1.000.000 de tonnes 

� La Côte-d’Ivoire, 600 000 tonnes

� Le Bénin plus de 500 000 tonnes



Le riz en Afrique de l’Ouest 

12

14

16

18

0

2

4

6

8

10

1980-1981 1990-1991 2006-2007

consommation

Production



Portée et limites des politiques rizicoles

� Un fort engagement depuis le début des années 60
� Promotion des grands périmètres irrigués, 

� Sénégal, 

� Nigeria

� Mali,  � Mali,  

� Un faible accent mis sur la promotion du riz pluvial en 
dépit de son potentiel,
� Existence d’un important potentiel (Office du 
Niger, Nigeria, Guinée, Côte-d’Ivoire, etc.)

� D’un savoir faire local (technique de 
production, étuvage, etc)  



Portée et limites des politiques rizicoles  

� Un  regain d’intérêt né de la crise de 2008

� Tous les pays se sont dotés d’une stratégie nationale 
de promotion du riz, avec des ambitions 
d’autosuffisance clairement affichéesd’autosuffisance clairement affichées
� NIGERIA…………………….12 Millions de tonnes 

� Mali ………………………….2 Millions de tonnes 

� SENEGAL……………………1,5 Millions de tonnes 

� GUINEE………………………1 Millions de tonnes 

� Ghana………………………..1 Million de tonnes 

� BENIN ……………………..…600 Mille tonnes 



Portée et limites des politiques rizicoles 

� Une stratégie de relance de la production:

� Subvention du prix des intrants (engrais et petits 
matériels) 

� Contribution à l’aménagement des périmètres

�Organisation de la collecte du paddy à un prix 
« négocié ». 

� Relance timide de la transformation, avec l’acquisition 
de mini rizeries, portée soit par: 

� des  multinationales, cas du Ghana et du Nigeria, 

� Soit par des ONG et l’Etat, cas du Bénin 



Portée et limites des politiques rizicoles

� Mais, une insuffisante professionnalisation des 

acteurs:

� Tant au niveau de la production  

�Que de la transformation �Que de la transformation 

� Une préférence encore mitigée des consommateurs 
pour le riz local dans certains pays. 



Portée et limites des politiques rizicoles

� Une politique de régulation du marché peu 

judicieuse:

� Au niveau national: 

� Défiscalisation des importations, 

� Mise en place de mécanismes et dispositifs officiels de 
commercialisation peu rémunérateurs pour les producteurs,  

� Acceptation d’importantes quantités d’aide alimentaire, 



Portée et limites des politiques rizicoles

� Au niveau régional:

� Persistance de fortes disparités des politiques 
commerciales touchant au riz: 

� Bloc UEMOA avec une faible protection 10% et des mesures 
de sauvegarde qui n’ont jamais été mises en application,de sauvegarde qui n’ont jamais été mises en application,

� Des  niveaux variables de protection, avec des pics de 50% 
au Nigeria jusqu’à la seconde moitié des années 2000, 

� Espoir d’une harmonisation dès 2006 avec la décision 
d’extension du TEC UEMOA à l’espace 
CEDEAO, assortie de quelques réaménagements. 



Portée et limites des politiques rizicoles

� La crise alimentaire de 2008 et la dérive sociale de la politique rizicole régionale

� La crise de 2008, une crise surtout du riz;

� la dérive sociale de la politique rizicole régionale

� Positions tarifaires du 10 06 20 10 00 à 10 08 40 00 00 : Les négociations sur les taux 
imposables aux importations de riz ont fait l’objet d’intenses débats. En raison des 
potentialités de la région, notamment les surfaces cultivables et arables, des délégués estiment 
qu’il faut intensifier et protéger la production locale de riz dans l’optique de parvenir à 
l’auto-suffisance alimentaire et de satisfaire la demande régionale. Certains délégués notent 
que malgré les volontés politiques et les efforts soutenus, la majorité des pays de la 
l’auto-suffisance alimentaire et de satisfaire la demande régionale. Certains délégués notent 
que malgré les volontés politiques et les efforts soutenus, la majorité des pays de la 
région continue à recourir aux importations de riz pour satisfaire leur demande nationale.  
En sus,  les crises économiques et financières récentes et leurs conséquences sur le niveau 
des prix de biens et produits de base, dont le riz, imposent d’aborder cette question avec 
prudence et précaution. Au total, compte tenu de la sensibilité sociale et politique de la 
question, les participants ont décidé de maintenir le statut quo, c'est-à-dire appliquer le taux 
de 10% et de prendre bonne note des réserves du Ghana qui a demandé un taux de 20%.
Le Comité a invité  les deux commissions (UEMOA et CEDEAO) à  poursuivre les 
consultations avec ce pays. 



Portée et limites des politiques rizicoles

� Un TEC peu incitatif pour la production régionale, 

� Risque important de ralentissement des 
investissements dans le secteur rizicole, 

� Risque d’une forte exposition du marché et des � Risque d’une forte exposition du marché et des 
consommateurs de la région aux chocs et autres 
défaillances du marché international 



Portée et limites des politiques rizicoles

� Un TEC peu incitatif pour la production régionale

� Un nivellement du potentiel et des atouts de la région 



Que peut faire la société civile, 

� Faire un plaidoyer autour des propositions: 
� Inscrire le riz dans la 5ème bande dès maintenant, mais en le 
considérant comme un objectif à terme de 8-10 ans de 
façon à faire monter en parallèle les capacités de 
production  

� Autoriser les pays à déroger au DD à 35 %, avec une 
montée en puissance progressive (+ 5 % tous les deux ans 
par exemple). Un tel mécanisme s’apparenterait à une Taxe 
progressive de protection, dont le fonctionnement serait 
inverse à la TDP (taxe dégressive de protection) qui permet 
aux pays d’aligner progressivement leur protection tarifaire 
lorsqu’ils ont un tarif supérieur au TEC adopté



� Je vous remercie � Je vous remercie 

� Thank you

� Obrigado


